
“Le Belge boit en moyenne 
4 bières au cours d’une vie”

L
e premier juillet commençant à minuit et une se-
conde, autant jouer directement, estime Éric 
Boschman, sur les ondes de DH Radio, au su-
jet du show qu’il interprétera Chez Bobbi, à 

Haut-Ittre, dès les premiers instants où cela sera à 
nouveau autorisé. Un spectacle qui se dégustera au 
sens propre comme au figuré puisque trois bières se-
ront distribuées aux spectateurs. “ Je pense qu’il y a une 
urgence à jouer dans le sens où, même si on ne gagne pas 
beaucoup d’argent et qu’il n’y aura pas beaucoup de 
monde, il faut jouer à tout prix. Il faut donner l’envie aux 
gens de revenir dans les salles en cette période de crise sa-
nitaire. Que ce soit 200 personnes avec des masques, ou 
sans, mais avec distanciation sociale.”

Le célèbre sommelier belge qui vous fera pousser la 
chansonnette sur un chant wallon précise que ses 
spectacles sont “extrêmement interactifs”. “J’ai donc be-
soin du public, dit-il. Internet reste Internet. Y faire des 
spectacles, OK, mais c’est un peu comme le sexe sur la 
Toile : c’est rigolo mais fort solitaire. Et moi, je préfère 
mourir debout que vivre à genoux.”

On vous connaît pour être un homme de vin mais votre 
stand-up s’intitule L’âge de la bière. Auriez-vous retourné 
votre veste ?

“En fait, le sommelier, à la base, est celui qui s’occupe 
de tout ce qui est liquide dans un restaurant. De l’eau au 
pousse-café en passant par le thé, les cafés, le vin, la bière 
et même les cigares. Mais je promets que le prochain 
spectacle, qui devrait être prêt pour la fin de l’été, ne 
parlera plus de boisson. En tout cas, pas ostensiblement.”

Spectacle vivant

Pour la réouverture des salles, 
Éric Boschman décapsule son 
stand-up autour de la bière belge 
ce 1er juillet à minuit… une.

La gastronomie voit aussi la bière revenir en odeur de 
sainteté.

“Clairement. Il y a même eu tout un mouvement. Elle 
s’est d’abord ‘boboïsée’. Il fallait la boire à Saint-Gilles ou 
Ixelles à la bouteille. Puis, on s’est rendu compte que 
boire à la bouteille, c’était pour ceux qui n’aiment pas la 
bière vu qu’on ne la goûte pas de cette façon. On est donc 
revenu à des formes de dégustations un poil moins 

viriles mais plus civilisées. Ensuite, les femmes se mettent 
à la bière et je trouve ça aussi très chouette. Car c’est un 
monde, une ouverture et un état d’esprit différent. On a 
aussi remplacé la biérologie par le mot zythologie qui ne 
signifie rien. Et moi, dès qu’un truc m’emmerde un peu, 
j’aime bien en faire un spectacle. Comme ça, je peux 
charrier en profondeur. Car moi qui ai plus de 50 ans, la 
zythologie, ça me fait penser à un examen de la pros-
tate.”

Au vu de l’affiche préhistorique, L’âge de la bière évoque-
t-il l’histoire de la bière à travers les ans ?

“Je parle plutôt de la situation actuelle. Je raconte ce 
qu’est la bière et son rapport à la Belgique. Car force est 
de constater que le Belge s’y connaît en bière comme le 
Français en vin… c’est-à-dire quedal! Nous buvons, au 
cours d’une vie, en moyenne, quatre bières. Plein de 
gens vont dire : non, moi j’en ai bu 150 ou 430 ! Mais 
disons que la majorité des Belges se contentent de 
quatre bières tout au long d’une vie. Une bière un peu 
bon marché lorsqu’il est étudiant. Une bière un peu 
moins bon marché avec un taureau quand on a fini de 
tondre sa pelouse, en short à la Jean-Mi et qu’il faut se 
gratter le torse. Et puis une triple le soir à la maison de 
temps en temps. Enfin, si on n’a pas de chances, on a 
un neveu qui brasse dans sa cuisine et on est obligé de 
boire son truc (rire) !”

Phil. Der. et P.-Y.P.

. “L’âge de la bière”, 1er juillet à minuit une, Chez Bobbi à Haut-Ittre. Infos 
et réservations: messpectacles.be.
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. “Force est de constater que le Belge s’y connaît en bière 
comme le Français en vin… C’est-à-dire quedal !” © SERGE 

ANTON

“Pour moi qui ai plus de 50 ans, 
la zythologie, ça me fait penser 
à un examen de la prostate.”
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